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LE DEMOCRATE 
EST PL'BLIE TOUS LE3 SAMEDIS 

e d o u a e d  J ,  p t i l l e J m m  
L'iBpmcrie est auprcs dunwgaan de. • 

H Simoa & Loch. 

"  A B 0  N  N  E  M  E  N  T :  
TROIS PIASTRES PAR AN. ^ 

" PRIX DES~ANNONCES. 

PonrcbaquecarrtS do dis:ligH>oamoiw ; 
nour 1a premise insertion w i 

Pour^haque insertion additiqnnclle, par ^ ( 

P^rtmite annonee indiquant la profession j 
ct le domicile, et qui n'excfedera pas hut 
lignett, avec Fabonnement au journal, par^ ^ 

CnVdiminution 1 

BPS qui s'abonm'ront a l'aunee ponr la publication c 

de leais anaonces; maw lour privilege »ra ngi- , 
iwnt boratf it lair genre d affaires. Et il ne 
era iamaif permis a une maison de commerce de j 
SU privileged abonnement annuel 
nour faire publier. sans retribution, les annonces t 
ayiat rapports aux infcfrCts partieuliere de ses di-

sanonee publiee par mterralles, sera t 
n«rfe «0 twotd'une piastre par carre. 

Toute unnonce ou lettre iuvitant quelqu un a te £ 
racttre sir les rang* comme candidat a une place e 

ou m eroploi qneteonque. sera payee an taux or-
diniire d'ane piastre par earre, et utvamblement 
i tfVUTlff* » f 

Tonte nnnonce de candidat sera payee LUA 
PIASTRES, ct d'avam. 1 

Tout'' aanonce dont le nombred insertions n est . 
pas wtfeifii. verbslenwnt on par ecrit. seramseree ' 

nmivel ordre. an taux ordinaire. r, 
Les manages et les d£cis sprout publics comme 

fails de chronique locale; niaie tout nt{crologe, ou -
autre tribnt de respect, sera tax6 comme aniior.ee. ;] 

Nal crrit d'ane nature personnelle ne pourra 
etre adatis dans no* colwmes que comme annonce. O 
% deux piastres le earn', ct payable imarublemml 
d'a&wct* % \ * 

js9~ Twite annonce, k moiuB qu'il n en soit or- q 
doom* autrement, sera publiee en franyaia et en , 
anglais, et pay£e au taux ci-dcssis. 

EUGENE A. FOIN, Redacteur. L 

SAMEDI; 29 MAI 1858. 

COLLECTEUR DE PAROISSE. 
Noira gomraes atitorisd a annonccr M. j 

LOUIS MAJOR comme candidal & la i 
place de Collecteur de Paroisse. 

Election par le Juri de Policp, lc pre­
mier lutuli de juin 1858. 

NOU3 o Brans nos remerciments a 

i'honorable J. P. Benjamiri, notre sena-
teur au Congrfcs, pour 1'envoi de docu1 

ments publics. 
" • — » . 

m- Nona Bommeg tres obliges a l'ho-1 
norable Jules St-Geraiain, Directeur de | 
Pusiea. W aterloo pour les nombreuses j 

faveare qne nous avofls revues de lui—! 
nous aerions bienhenreux ei tou* les Di-
recteur3de Poste lui ressemblaitnt! 

insolence' anglaise. 

^ line d^pecHe tdlttgTaphiqne de New-
"iorfc en date dn 23 courant, rapporte le 
Tadt suivant: 

Le navire "Globe," de la Nle-OrteaHs, 
cat arrive ici aujonrdlmi, faisant Peau , 
dwis la. proportion de H pouces par 
beure. U rapporte que le trois-mats 
barque "John Howe" a 4te aborde a 
Sagua la Grande par une chaloupe du 
Btearaer de guerre augfeis "Buzzard,1' 
qui lot a demand** a voir ses papiers 
pour examen. 

Dans le m^mts port, le capitaine Bar-
tiett, du navire "Clarendon," en destina-
ttos de New-York, a reju Pordre du ca-
pifamedu "Buzzard" de montrer ses pa-
piers et de bisser son pavilion, ce qu'il a 
refttsj p^remptoiremont Sur ce refus, 

Par cent hommes du "Buz-

"to et 25^^,,Ui 5 
** 

rcB0U 
i . » retus sen est sum de 
la P«td« capital B(lrtfctt 

tame d, "Biman^ dn 

w r̂.rr?dM Eu^ni8w.to. Witefa et Arctic 

readre unm^diatement dans]e GoUe. 

NOTRE LOCALITE. 

«fe«~-™8,nepOTdecto,eiii"= 
te stnam „ ropt de notte endroit 
*<IM ««, .V„M i di» eetbien 

dCTT'J.^/*"t ^"Mnasfkmortd, 

^-rr.'z.r: 

S*,8aa- aee Oiiiide. 
de plns- A tmmncer 

. -idr 

UNE NOBLE DEMONSTRATION. 
J 

z Par un numero dn True Delta, a la j 

date du 25 courant, nous apprenons que j 
la majorite des boos citoyens de la Nile-! 
Orleans, fermement decidee a abolir, une 
fois pour tout, le Reigne de la Terreur 
inaugur^ par le parti Know-Nothing, a 
choisi le rneilleur de tous les moyens j 

pour arriver a ce noble but. LTne lettre 
revetue de pies de 600 signatures des 
hommes les plus respectables et les plus 

' influens qu'il y ait ea Louisiane, a etd 
i envoyee au major G. T. Beauregard, pour 

le prier d'accepter de leur pait et de eel 
le de tous les amis de Pordre et de la 
loi, la nomination de candidat indepen-
dant a la place de maire de la Nouvelle-
Orleans, et, a leur grande joie, le major 
Beauregard a formellement accepts cet-
te nomination. 

Voila, certes, la plus noble demonstra­
tion qui, depuis longtemps, ait etd faite 
par nos freres de la Nouvelle-Orl^ans, 
et nous espdrons bien sincerement que 
leurs efforts seront couronnds de succes. , 
Puissent les cris de joie qui annonceront . 
1'election du major Beauregard et le 
triomphe de ses partisans, annoncer le ' 
retour de Pordre et de la paix dans la j 
Cit£i du Croissant! En un mot, puissent- < 
ils etre lMcho du glaa funebre qui annon- ( 

ccra la mort du Know-Notlnngisme! j 
La correspondance dont il est ici < 

question se trouve reproduite en entier « 
dans notre partie anglaise—le temps et " 
Pespace nous manquent pour en donner ! 

la traduction. t 
Dans notre prochain numero, nous don- | 

tterons une esquisse de la vie et des ser­
vices du major Beauregard—nous pou- c 
vons en parler Bavamment, car nous £ 
arons Phonneur de le connaitre person- € 

nellement. | 

DECEDEE, mercredi soir, 26 mai, a 
10| lieures, Dame AMELIE LEBEAU, 
Spouse d'ANDRE DEMORUELLE, agde 
Ide 4T ans., 
; Par ses vertus et la bonte de son 
i coeur, cette digne mfere sut gagner Pes 
itimeet Paffection de tous ceux qui la 
jconnurent: leurs regrets l'accompagnent 

! au-del3, du tombeau. 
| Que la terre lui soit ldgeret 

NOUVELLE-ORLBANS. 

NOMINATIONS AUNICIPALES DV PARTI KNOW 
I NOTHING—Iia convention des know no­
things f'esfe f^unie, hier soir, sous la pre­
sidence -d# M. A. G. Semmes, a Peffet de 
nommet fes candidats aux diffSrentes 
fonctions mdnicipales. 

M. Stith a retju, pour la place de matre, 
41 voix, M. Waterm^i, 9. Ce dernier a 
ddelard par une lettre qu'il se retirait; 
apr'es quoi M. Stith a dlu par accla­
mation. 

M. Octare Fiddlier a nommd pour 
la place de commissaire des rues. M. 
G. Brice pour celle de recorder du ler 
district M.J, L. Fabre, pour celle de 
recorder du second. M. R. Webster 
Long, pour celle dc recorder du troisife-
me. Les ddl(5gu<5s du 4me district ont 
declare par une lettre qu'ils dtaient en 
faveur de M. B. S. Harrison, comme 
maire, et de M. Luckm Adams, comme 
recorder. 

La convention s'est alors ajotirnee, et 
lc.de1cg.acA des differents Wards ont 
fait leurs nominations comme suit: 

5me ward—MM. Duprd, alderrfta# 
J. E. Holland, assistant alderman. 

Ame ward—Les nominations sont ren-
voydep* 

7me ward—MM. Wilt?, alderman, et 
Lombard, assistant alderman. 

8 me ward—M. J. B. Leefe, assistant-
aldermen. 

• 

Bos!—Nous prenona la spirituelle 
correspondance qui suit dans le Pionnier 

de PAssompUon. A ce que dit cet excel­
lent journal, son correspondant est un j 

dcrivain hatrt placd dans la presse fran-
co-amdricame. Nous n'en doutans pas, 
car 84 lettre le pronve. 

. NO UY ELLE-ORLEANS. 
J® me suis engage en commencanfc ' 

i vous faire le n6cit daawits 
BC^i ^oi se sont passes il la Nou-
velie-^j^ing ,jepU}s }jni-t o»est 

'jr -

iYoua n'avez pas oublie que Pannee 
derniero s'est dlevde une lutte—lutte 
acharnee s'il en fut—entre les partisans 
de Mine Colson, premiere chanteuse lo-

: ig^re, et les partisans de Mile Bourgeois, 
• | premiere chanteuse de grand optira. La 
, lutte a continue cette annee d'autant 

plus vive que Mile Bourgeois a fait de 
tr£.s grands progres, et que Mrne Colson 

• n'a pas ra™« conserve quelques restes 
du talent qu'elie n'a jamais eu; aussi 
les defections ont ete nombreuses dans 
le camp de ses admirateurs. Ne lui sont 
restds iidele8 que quelques vieillards 
depraves et des jeunes gens bien con-
nus pour leur mauvais gout et leur e» 
esprit borne. M. Boudousquie prevo-
yant avec raison qu'elie serait impossi­
ble Pannee prochaine, lui a envoye son 
ge. A la raeme epoque, Mile Bourgeois 
ayant a, cboisir Popera qui serait chante 
pour son benefice a cru devoir reprendre 
' Galathee," ou se trouve un beau role 
pour elle et un beau role pour la chan­
teuse ldgfere. Ne voulant pas imposer 
a Mine Colson le supplice de chanter a 
ses cotes, elle a accepte le concours 
gratuit que Mme Pretti lui a oifert ave<; 
empressement. Afme Pretti, qui avait 
precede Mme Colson dans l'emploi de 
chanteuse Idgere, iiabite toujours laNle-
OrleSans, ou elle donne des lemons de mu-
sique et de chant, Mais, les Colsonistes, j 
qu'irritait deja le conge donne a leur i 

idole, ont formd le projet de se venger 
en montant une cabalecontre Mme Pret­
ti, et le fait le plus curieux de toute cet­
te histoire, est certainement le pretexte 
qu'ils ont fait valoir pour justifier leur 
conduite. Mme Pretti, disent-ils, ofifen-: 

se la morale publique en vivant marita 
lement avec un n^gociant ddja marie, 
qui pour elle a abandonne sa fernme. Ce 
scandale privd n'est pas a la louange de 
Mme Pretti, et moins encore a la louan­
ge de ce ndgociant, mais le public n'a 
aucunement a s'occuper de la conduite 
des artistes, et les mots de pudeur, ver-
tu, famille, sont trfcs mal places dans la 
bouche des adorateurs de Mme Colson. 

II y a drx jours, une discussion s'eleva 
dans la salle d'armes de M. Salignac, au 
sujet de Mme Pretti et de Mme Colson, 
entre deux jeunes gena dont nous sup-
primons les noms. U'n duel s'en est sui-
vi et les deux champions se sont battus 
sans se fairs aucun mal. On dit que M. 
Saliornac a joue dans cctte affaire le role 
d'instigateur lorsqu'il pouvait tout con-
cilier. Le lendemain M. Gilbert Rosiere, 
le maitre d'armes, apercevant M. Sali­
gnac dans un cafe, lui tient a peu pres 
ce langage: /'Un maitre d'armes doit 
maintenir la bonne harmonie entre see 
eleves; vous manquez a votre devoir en 
agissant autrement." La reponse cet­
te incartade n'a pas ete a ce qu'il parait 
du gout de M. Rosiere, Car levant la main 
il donna a M. Salignac deux soufflets 
fort retentissants. Une rencontre au 
pistolet est con venue pourle lendemain; 
on doit echanger dix balles a cinq pas, 
mais les temoins de M. Salignac soule-
vent difficulty surdifficulte'; bref, leduel 
n'a pas lieu. M. Salignac change ses 
tdmoins, et fort heureusement Paffaire 
s'arrange s^ns qu'il y ait de sang rdpan-
du. 

Yous dire le nombre de soufflets qui 
se sont donnes pendant huit jours, serait 
chose impossible. On cite un monsieur 
qui en a re£u six avec une resignation 
toute chretienne. 

Enfin, le jour du benefice arriva, c'dtait 
jeudi, 12 mai. Le thddtre a dt4 de bonne 
heure envahi. Jamais il n'a re5u tant 
de spectateurs; les dames dtaient en 
grand nombre. II semblait qu'on aliait 
assister a une representation solennelle, 
et en effet, il eut si facile de faire 
de cette soirde une soiree memora­
ble! Mais trente ou quarante siffleurs 
en avaient decide autrement. Aussitot 
que Mme Pretti est entrde en scfene ils 
ont fait entendre leur stupide concert. 
Le bruit des sifflets etait convert par 
les applaildissements de plus de douze 
cents spectateurs, mais on ne pouvait 
applatidir sans cesse, tandis qu'ils sif-
flaient toujours. 

Cependant, Mme Pretti ne s'est point 
ddconcertee, et bien qu'il fut impossible 
de Pentendre, elle n'a pas passd une seu-
le note. Sr elle a ete outrageusement 
et lachement sifflde, jamais non plus elle 
n'a dtd tant applattdie. 

LACENAIKE.-—Comme il est dit dans 
notre dernier numdro, les dpreuves de la 
narration du proces dc Lacenaire lui 
furent portdes dans sa prison, et il v fit 
lui-meme ses corrections en marge. En 
pnbliant son Interrogatoire sur Pautre 
page. nous n'^vons fait qu'indiquer ces 
corrections, mais nous les donnons ici 
avee les chiiFres qui y correspondent. 

(1.) Lacenaire i a mis sur les dpreu-1 
ves deax parentheses, l'nne avant Ie mot 
"vagabondage," Pautre apres les mots 
"treize mais," et a dcrit en marge r 'faux.' 
H se defend d'avoir 4U accusd ds vaga­
bondage et d'avoir jamais M 4 la prism 
de Claimtw. 

j (2). II y avait "bousculd," comme La- i 
| cenaire Pavait dit a Paudience; sur I'd- J 
jpreuve il a mis "reaverse." 

(3.) Effraction; on avait mis "faire ' 
| fraction," Lacenaire Pa corrige. 
i ("t-) II y avait trois fois "nous a vons 
| ete." Lacenaire a mis "nous somrues al-
lds." 

(5.) La encore se tronvait "j'ai ete," 
Lacenaire a ecrit "je suis alle, carjel 
parle frani;ais." 

COUR DO NEOVIEJIE DISTRICT JUDICIAIRE PA : 

R0ISSE DE LA ROIN'TE COCPEE. 

Dans Vaffaire de la. succession de Lise Gre- j 

mil/on, veuve Simeon Major, decease. j 

C 0 NFORMEMENT a un ordre de | 
I'honorable Cour du Nenvieme District ' 
Judiciaire, Je, soussigne, Shdrif de cette : 
paroisse, offrirai en vente publique, 
samedi, le 2Cme jour du m'ris de juin 1S58 ] 

a 10 heures'A. M.. sur les lieux autre- [ 
fois habites par ladite Dame decedde, les j 
propridtds suivantes, savoir: 

ESC LA VES. 
Rosalie, negresse agde d'environ 20 j 

ans; 
Son enfant, Rosdline, agde d'environ ; 

18 mois. j 
[ Bob, n^gre igd d'environ 50 ans; 
! Ferine, negresse ague d'environ 50 I 
ans. 

MEUBLES. 
Chevaux, mulets, vaches, meubles de I 

maison, etc. 
TERMES ET CONDITIONS, j. 

Les meubles, payables toutes sotnmes 
au-dessoiis de vingt piastres, comptant; , 
toutes somraes de vingt piastres et au-
dessus, payables eh mars 1858. 

Les esclaves en trois termes annuels 
et egaux le ler en tout mars 1859, le 2J ' 
en tout mar3 1860, et le troisieine en | 
tout mars 1861. Les acqudreurs devront | 
fournir leurs billets avec caution soli-: 

daire portant huit pour cent d'intdret I' 
par an apres echdance jusqu'a paiement, j 
et hypo.theque speciale reservee sus les j 
propridtds jusqu'a paiement des billets. : 

SEVERIN PORCHE, ! 
Shdrif, • j 

Pointe Coupde, 29 mai 1858-tds 

EPAYE. 
A etd arretd par le sousssignd, le 20 

mars, sur l'habitation de M. Lacoste, en 
cette paroisse un cheval bailie, de 15 
paumes de hauteur, et fourbu. Pas de 
marque visible. 

Le propridtaire dii dit cheval est par 
le prdscnt somme de venir le re'clamer 
enpayant les frais, sans quoi il en sera 
disposd conformdmcnt a la loi. 

EDWIN VIGNES. 
22 mai 

EPAYE. 
A dte arretd par J. A. Lebeau, a envi­

ron un mille au-dessus de Waterloo, le6 
courant, un petit mulet bai-brun, agd de 
dix ans environ, ayant plusieurs taches 
blanches sur chaque epaule, causees par 
le frottement du collier, et des marques 
semblables sur lc dos, occasionnees par 
la selle. 

Pas d'autre marque visible. 
Le propridtaire du dit mulet estrequis 

de venir le reclamer en payant les frais, 
sans quoi il en sera disposd confonnd-
rnent a la loi. 

J. ST-GERMAIN, 
Juge-de-Paix du 4me Arrondissemerit. 

Pointe Coupde, 29 mai 1858-60d 

L'ETAT DE LA LOUISIANE. 
| COCR DO NECVIEME DISTRICT JUDICIAIRE—PA 

ROIS3E DE LA POINTE COCPEE. 

Dans raffairs, de la succession de Marie 

Mdanic Ckust, decedec, cpouse de Ther-

ville Sicard. 
CONFORMEMENT a un ordre de 

I'honorable cour du neuvieme district 
judiciaire, je soussigne, Sherif de cette 
paroisse, offrirai en vente publique 
mercredi le ZOme jour du mois de juin 1858, 
a 10 heures A. H., a la maison de coqr, 
les propridtds suivantes, savoir; 

ESCLAVES, 
Wiliiam, negre age d'environ 45 am. 
Gustine, negresse, agde d'environ 25 

ans, et ses trois enfants: 
Josepiiiaej agde de 8 ana, 
Roseila, agde de 6 ans, et Nicolas, 

agd de 4 ans. 
CONDITIONS J9E LA VENTE 

Dix pour cent du prix de Padjudica-: 

tion payable comptant, et la balance a 1 
trois terraes annuels ct egaux, en tout J 
mars 1859, 1860 et 1861. 

Les acqudreurs devront fournir leurs ) 
billets avec caution solidaire, portant j 
huit pour cent d'intdret par an apres i 
dehdance jusqu'S, paiement et hypot'n^-
que spdciale, rdservde sur les proprietes 
jusqu'a final paiement des billets fails 
a Pordre de la tutrice. 

SEYERIN PORCHE, 
Sherif. 

Pointe Ccup^f, 2% juin 1353-tds ' 

S AVIS 
EST donne par ces prdsentes que A. 

j Leclerc s'est presente a PHonorable Cour 
Nhi Neuvieme District, dans et pour la 
j paroisse de la Pointe Coupee, pour etre 
I nomme administruteur de la succession 
de William Neary, decedd, etque si dans 

j les dix jours qui suivront cet avis aucu-
; ne opposition n'est faite a sa dernande, 
jil sera nomme conformgmeut. 

Par ordre de la Cour du Neuvieme 
i District. 

A BONDY, 
! _ Greffier. 
j Pointe Coupde, 29 mai-2t 

I O. W. SUAVV. \V. SMAW. 

jG. ¥. SHAW & CO.. 
; Jtlardianils - Commrssinnirnirra, 

j No. 24, Rue POVDRAS, NU.E-ORI.ELVNS. 

L'ETAT DE LA LOUISIANE. 
| COUR*DU KEUVIL'.ME DISTRICT, PAllblSSE [>E LA rOl'TTR 

COITEE, 
B. Sage i 

vs. r No. 1772 
J. C. Cain. ) 

| En vertu de et pour satisfaire a un 
writ de fi. fa., lance dans la cause ci-des-
sus intitulee, et a moi adresse par I'ho­
norable Cour du Quatrijane District dans 
et pour la paroisse et mat susdits, pour 
satisfaire 4 la dernande du demandeur 
et aux frais, j'ai saisi et j'expuserai en 
vente publique, a la Maison de Cour, j 

samedi, lc hmcjour du mois de juin lS.r>8,! 
a 10 heures A. jr., tous les droits, titres ! 
et interets que le ddfendeur a dans et a | 
ia propriete ci-aprcs decrite, savoir: 

Un certain lot de terre, situe sur 1'At"! 
chafalaya, dans la paroisse de la Pointe J 
Coupde, et counu et designd comme lot j 
No. 8, township No. 4, au sud de la ran-1 
gde No. 7, est dans le Bureau des Torres , 
du sud-est, avec toutes les batisses et 
ameliorations qui s'y trouvent. 

TERMES ET'CONDITIONS, j 
Comptant, avec estimation. 

SEVERIN PORCHE. 
Sherif. ! 

Pointe Coupee 1 mai-tds. 

ETAT DE LA LOUISIANE. 
| COUR Dt" NECVIEME DISTRICT JUDICIAIKB, PaROISSK 1 

i I I)B LA POINTE COCPEE. 
, Rosalie Gremillion, epouse, ) 
: | ^ vs. - No. 1993, j 

Alex. Chnst. jr.. son tfpoux. } 

CETTE cause ayant e!e jugeo cejourd'hui,con- j 
fonn»:m?nt it son assignation, et la denuuidepawe 
-ayant duement prots'vfe la ju-tiee de sa demands, j 
et la loi et I'^videnci} e'tant en «i faveur, et run-' 
tre lo delendeur: ; 

11 est, ea con^ecfjeiice. ordonn^, adjugeetd^-; 
ereie que la demandcrese. Rosalie Gremillion.! 
ait jagemumt ccmtre et recouvre de son mari. [ 
Alexander Chnst. jr.. la nomme de cent-einqnairte ; 
pia.-tres et quatn:vinart-treize cents, (S1.30 03) j 
avec cinq pour cent Fan d'iattret, a dater de ce j 
jiigement; et il est ordonnd de plus qu'elie ait! 
bvpofheque legale snr !a terre et les esclaves np- ' 

i partenant audit ddfendeur, a jmrtir du i2me jour , 
du mois de mars 185.5. pour lui a.-~urer le paie­
ment de sa dernande buwdite. 

II est de plus ordonne et de'cre't^ que ladite de-
manderes.se recouvre I'esclave Art'ie'mise, et que , 
ladite esclave lui soit adjnsreft comim? »<m bien 
paraphernal, et que la communaut^ qui exisiait • 
ci-devant entre les deux parties, susdites soit dis-
soute, et que la demanderesae soit autori.-ue a ud-
ministrer ses propriett?s eorome fomme senle, et 
qu'elie seit separee de biens de son dit mari. 

(Signd) .ARCH'D. D. M. IIARAL8GN, 
Juge du Neurieme District 

Pointe Coupde. 12 avril 1?5S. 
Pour copie conforme, J. R BiaxcirARr. 

iJepute Greflier. 
Points Couple, 1 mai-UM j 

1 
U. C. MOUREY, 

PELN'TRE ET TAPiSBiER. 

OFFRE ses sen-ices aux HaWtans de cette pa- 1 
roisse. en ce qui concerns sa profession. ' 

Sadrewer al'Jiotel Uoudreau, Famsse Riviere. 
Pointe Couple, IP janvier 1858. 

AVIS. 

Graugnard Cie'* \ 
AC CHEMIN NEUF, 

SE recommandent a leurs amis et pra-1 
tiques de cette paroisse. lis conti- j 

nuent a avoir urf grand assortiment de -
touie sorte de marchandises. 

Conditions et prix favorables. 

EPAVES. 

AREETES par lc sou»i^ne. dent»:iirani 311 Ba­
you Grosse Tete, fe 30 avril dernier, le* ani-

tniuix ci-apres d^crifa. savoir: 
Une vache et un vean; la raphe a Poreille 

droite fend UP. et tine eutaille ao-dessoug de la 
fente, et une fecbanerure a I'orciile gauche. Pas 
d'autre matrpic visihle. ' . 

i Lo proprietaire des dif* aniraans estrequis par ' 
I le present de venir !e« reclamer ct emmenpr ftn r; 
! flp'ennfarnmnt ii la loi. sans quoi il en sera&po- a 
| se ecinme elle present. g 

J. K. PICKETT. ^ 
j Pointe Coupde, 8 mai 1858-»S0d \ 
| ( 

AVIS. ] 
LE public e8t prevenu de nc pas n^^ocic-r un 

certain billet wuscrit par MM. Auguste St-I)ipier 
et Forestiu Hebert, pour la somme de deux mille 
piastres, payable le 2 mars 1859, en faveur de 
Ursin Sicard. et paraph^ ne varietur, ledit taikt ^ 
trouvant d'tme maniere fraudulenye entre les i 

1 nmins de tier?. URSIN SICARD. I 
' ' gmai-SOd i 

COLLEGE F0YDRAS. 
! PAROISdE DE LA POINTE COCPEE. 

LES EXERCICES de cette Institution com-
uieacerout la premier lundi de fevrier. 

| Le cours des etudes comprendi'a toutes celles 
i qui sont gcae'raleiueiit eiiseigiit:es dans les meil-
; leurs eoll«?j<«8 du pays, et nne attention spe'eiale 
-era donnee a tout ce qui. d.tne le coal's de« 

! etudes, pent avoir une importance partieuliere 
rt'iativeiaeat aixx atla:vei de la v;tj: *Je hurte que 

! ceitx qui anrnnt pris leurs de'gres dans cetk* iustl-
jtntion. possederont. a l»nr entree dans le monde, 
! des connaiasances pratiques, aussi bien que ocien-
| tiliques. > 
; La lougue experience du Surintetvdant actuel 
plans la cam'ere de 1'enseignement, et les henreux 
R'esnitats obtenns par lui. lui insprreut de la eon-
1 tiance, et lui donnent le droit (Fassurer ceux qui 
v.judroru Lien lui confierleursentants. qu'ilsserout 
paiiViitement satisliuts, et sous ie rapport de Futu-
deet de Favancement, et sous celuidu confortable 
et du ne.ws«aire physiTjues des eleves; 

Nul Prvfesseur ne sera employe comme aide s'il 
n'est recouuu comme etaut parfaitement capable 

j de remplir son mandat. 
I Les plus grandes foeilite's po^tble? wront r^o-
' nies dans cette institution, pour hater les progTes 
pies Aleves; outre tous les instruments et appareila 
ide chiruie, de pLiloaophie et de physique, elle JW&-
psede une iiibliothfcque choisie et complete, 
j Ce colle.ife otfre des facilites ponr Fe!tude de la 
! langue anjrlaise qui ne sont surpasses par celles 
' d'acune autre instution du pays, titiint situee daua 
iune perois.se ou !•» deux langues sont parlet'savec 
j une egale facility. 

CONDITIONS. 
j Cours d instruct; n, avec pension, L-Iari-
| chissage, etc., par an §250,00 

j Cours d'instrUction et demi pen-
I sjon, par an 200,00 
j Cours jirdparatoire, par an 50,00 
{Cours de Classiques 75,00 
j Honoraires de matricide, (pour 

Internes seals) 10 00 
A. w. JACKSON, 

President. 
Pointe Coupee, 30 janv-1 an. 

F ROMAND7 

BAYOU SARA, L'NE. 
ANNONCE respectueusement a ses 

anciens amis et pratiques et au public 
en general qu'il a radio te son Etublisse-
ment de Bijouterie, et qu'il est pret on-
core, comme par le passd, ales satisfaire 
autant que possible. 

Il a actuellement en main un Assorti­
ment Complet de Montres et de Bi­
joux qu'il offre a vendre il des prix modd-
res, mais pour du comptant scukment. 

Ezgr Tout ouvrage de fabrique ou de 
reparation fait chea Jui est garanti. 

24avr. 

C. G. HALE, 
GEOMETRE IXGEXIEUK 

KT 
ARPENTEUR DE PAROISSE. 

QE charge <Ie la location de brevets de terre# 
O des Etaw-Cnw dans l'Etut du Miheouri et le 
Territoire d'lowa. 

II Se charge attssi de la vente et (le 1'acliat d; 
terres en commission. 

31. HALE a le plaisir d'annoncer H KCR 
amis et au public, que, ayant 6t& duement nomimS 
et c'rnnmiwionne Arpenteur de Paroisse pour 1a 
paroisse d" la Pointe Coupee, par Son Excellence 
Robert C. Wiekliffe, Gouveniuur de FEtat de la 
Louisiane, il offre sea services a ses coneitoyeiw 
en cette capacity. 

Bon domicile est sur le bord du fieuve a quatre 
milles du Chemin Ncuf. io uv 

Pointe Coupee, 3 avril-tds. 

u i : \rv  tenNy,  
CHARPEXTIEIt ct MENDISIEE, 

BAYOU SARA L'SE. 

Al'bonnenr d'annoncer a ses amis et au piiTjIie 
qiril tient constnmment en main mr x-*sorti-

ment romplet de CERCUEILS'METALLIQUER 
PATENTES de CRANE, it mp Atelier, aupre.i 
de Fecurie de M. J. II. Henshaw, a, Bayou Sara. 

M. L'i.MOUY est mon Agent pour la 
vente de ces cercneils, dans la paroiase de la 
Pointe Conpe"; il en a toujours un aisortiment 
complet en disponibiiite. 

10 avril II. TENNY. 

PACHOT, 

i i I E S 2 ! | l t E 2 , S i E »  
Rue Sun,, pfws de Prfglise Meth^fiste. 

BAYOU-SARA, I/NE. 
Tient constammeuten main des Fusila 

pour la vente. 24 avr. 

S PARK, 
XEGOCI.IXTon COMESTIELES 

ET 

PRODUITS DE L'OUEST. 
BAYOU SARA, L'.VE. 

SIMO.X ( t LOEB 
ONT Fbonneur d'annoncer a leurs amis et au 

public qu'ils viennent de recevoir, par lea 
deraiem arrivage* du Nord et de FEurope un 
assortiment complet et choisi des Marchandises 
aiivante*, Quincuillerie et Coutellerie fine: Mar-
L-handisea Seches de premifere qua lite': Drogues 
et Medicaments frais; Favenee. Porcelaine, et 
Verrerie assorties: Parfumerie, Comestibles et 
Conserves Alimentaires du choix—le tout est eu 
vente a des prix mo^Wrfe. io av 

D. STOCKING. D. l. STOCKINO, 

Pointe Couple, Le. Bayon Sara, Le. 

CHIEURGIENS-DENTISTE8. 
LES Docteurs D. L. et D. STOCKING sont 

prefs a re rendre a Fappel de tou? ceox qui ont 
bceoin de leai* servicts professioncl?, dam aim 
portc quelle partie du pays. 


